
Les Tourzel du XIIe au XIVe siècle. 
 
 

 
Ecu de la maison de Tourzel : 

« de gueules à une tour d’argent ouverte et maçonnée de sable ». 
C’est l’écu porté par les seigneurs de Tourzel, inclus les Tourzel d’Allègre dits d’Alegre, jusqu’à 

Gabriel en 1526, puis de nouveau par ses frères et descendants jusqu’au XVIIe s. 
 

 
 

« Les Montagnes », paysage aux environs de Tourzel-Ronzières. 
Les rois régnants sont les capétiens, de Louis VI à Charles IV, puis les Valois Philippe VI, Jean 
II et Charles V. Les Tourzel sont dans la mouvance des Dauphins d’Auvergne. Leurs fiefs 
originels sont autour de Vodable : Tourzel-Ronzières, Champeix, St Floret, Chadeleuf, etc. 
 
SEGUIN DE TOURZEL. 
La plupart des auteurs à la suite du Père Anselme font descendre la maison de Tourzel de 
Seguin de Tourzel dit chevalier en 1121. Il apposa son sceau en 1136 sur le document par 
lequel Robert comte d’Auvergne fait donation des dîmes de son château d’Usson au monastère 
de Sauxillanges. 
BMA p 23. 
CVSA, p. 133 : « acte non daté, mais entre 1135 et 1140 ». 
 
HUGHES de TOURZEL. 
Hugues de Tourzel vivant en 1126 est donné de la famille de Seguin dans la généalogie de 
cette maison par le Père Anselme. 
BMA p 23. 
 
ASSALIT (1er) de TOURZEL. 
Messire Assalit (ou Assailly) de Tourzel, qualifié chevalier, était mort avant 1284. Il laissait de 
son mariage avec Guillemette 7 enfants dont Arbert de Tourzel damoiseau, et autre Assalit II 
mort en 1317. 
BMA p 23. 



CVSA : « Messire Allaillit de Tourzel, chevalier, acquit une rente de bled au territoire de 
Baldesce l’an 1275 et etoit mort en 1284 ». 
Sa femme Guillemette vivait en 1287. 
D’où : Assaillit II de Tourzel ; Pierre de Tourzel ; Arbert de Tourzel ; Ecbole de Tourzel ; 
Aldraire de Tourzel ; Guillemette de Tourzel ; Blanche de Tourzel. 
 
PIERRE DE TOURZEL. (1284-1332). 
Fils d’Assalit et de Guillemette. 
Qualifié clerc en 1284, 1287, et lors d’un « acquet le dimanche après la fête de la Saint Michel 
1295 ». Il contracte mariage en 1320. Dans ce contrat, il donne une maison à Rongières 
(Ronzières) à Maurin de Tourzel, son neveu, qu’il institue pour son héritier universel dans son 
testament du dimanche après la fête de la Madelene 1332, où il est dit « Pierre de Tourzel de 
la ville de Rongières ». On a de lui des legs à ses frères et soeurs. 
De même il fait des legs aux trois enfants naturels qu’il a eus d’ Haële Bada : 
1. Pierre, bâtard de Tourzel, clerc en 1332, qui avait fait avec son frère Jean une acquisition le 
samedi après la fête de Sainte Luce 1327. 
2. Jean, bâtard de Tourzel, qualifié clerc en 1327, 1332, 1341. 
CVSA, p. 133. 
3. Halore, bâtarde de Tourzel, mentionnée en 1332 
CVSA. p.133. 
 
ARBERT de TOURZEL. 
Arbert, qualifié damoiseau en 1284 et 1287, était fils d’Assalit de Tourzel chevalier mort avant 
1284 et de Guillemette. Il était frère d’autre Assalit parmi 7 enfants. Il était religieux des 
Hospitaliers de Saint Jean de Jérusalem en 1332 « donataire de son frère pour un pré et une 
vigne », et commandeur en 1341 de la commanderie de Rauzières (la Ronzière près 
Chadeleuf) fermée en 1309 par Philippe Le Bel et annexée au Grand Prieuré d’Auvergne à 
Saint Jean de Montferrand. 
BMA p 23. 
 
GUILLEMETTE DE TOURZEL. 
Sixième des sept enfants d’Assalit de Tourzel et de son épouse Guillemette. Elle est 
« donataire de son frère pour trois quartiers de froment de rente » dans un acte de 1332. 
Elle était alors épouse de Jean de Surti, dit Le Picard de Talende. 
 
ASSALIT II de TOURZEL. 
Cet Assalit II (ou Assailly) était le fils aîné parmi les 7 enfants du précédent Assalit 1er, et de 
son épouse Guillemette. Le jeudy après la fête de Saint Hilaire 1284, il était dit damoiseau 
dans l’acte par lequel ses frères Pierre et d’Arbert lui cédaient leurs droits dans la succession 
de leur père pour les rentes viagères qu’il leur y avait assignées sur la dîme de Tourzel. 
Le mercredy après la Saint Hilaire 1287, avec ses frères et leur mère Guillemette, Assalit II 
ratifie un accord qu’ils avaient conclu avec Jean Roland de Vodable, sur le partage de la 
succession de feue Marie, fille de ce Jean Roland et leur cousine maternelle (consanguinea 
uterina). 
Il était déjà mort en 1317. 
CVSA, p. 134. 
Assalit ll était époux : 
1° de Boquine de la Queuille ; 
2° de Béatrix (…), d’où : 
A : Maurice dit Mauro de Tourzel, chevalier en 1345 ; 
B : Isabelle de Tourzel mentionnée en 1317 et 1322. 
BMA p 23. CVSA, p. 134. 
 
MAURICE 1er, ou Maurot de TOURZEL. 
Maurice était le fils aîné d’Assalit ll de Tourzel déjà mort en 1317 et de dame Béatrix... . 
Il est frère d’Isabelle épouse d’Hugues de Dolore. 
Il pouvait être oncle d’Assalit lll. 
Il est dit « damoiseau en 1317, lorsqu’il assigne la dot de sa sœur Isabelle, consistant en 200 
livres tournois et dix livres de cens, sur les biens qu’il avoit situez dans les châtellenies de 
Macciaco (Massiac) et de Vodable, en la terre du comte Dauphin ». 
Et encore « Maurice de Torzel damoiseau » lors de son mariage avec Maragde Ambillon en 
1320. Le 7 mars 1341, il reçoit de son oncle Arbert (frère de son Père) quittance de son 



administration de la commanderie de Rauzières (La Ronzière, près Chadeleuf). Le mercredy 
avant la fête de Saint Valentin 1341, il fait donation à Jean de Torzel (sans doute Jean bâtard 
de Tourzel, demi frère de son Père) clerc de Tourzel, de deux septiers de froment de rente, 
payable en sa maison de Torzel. 
« Noble homme messire Maurice de Torzel, chevalier » reconnaît le « lundy avant la fête de la 
nativité de Saint Jean Baptiste 1345 » le don qu’il fait à Etienne Bocyns d’une maison à titre de 
cens et rente en la paroisse de Rongières. Il s’agit de la maison dont son oncle Pierre de 
Tourzel, clerc, frère de son Père Assalit ll, avait fait acquisition. 
CVSA, p. 135. 
Il est dit chevalier sgr de Tourzel possessionné en 1345 à Ronzières près Champeix, et allié à 
Maragde (Emeraude) d’Ambillon le mardi après la quinzaine de Pâques 1320. 
Il aurait été apparenté à Guillaume, lequel, apparenté à Jean était père d’autre Assalit lll lui 
même père de Morinot.  BMA p 23/24. 
 
ISABELLE de TOURZEL. 
Elle est fille d’Assalit II et de Béatrix... Elle est la sœur de Maurice dit Maurot de Tourzel. Son 
frère Maurot la marie à Hugues de Doloure (Dolore), fils de Pons de Doloure. Elle est en vie en 
1322, et mentionnée dans les Preuves de la maison de Polignac (T. 1, p.77) comme « fille » 
par erreur au lieu de sœur de Maurinot 1er de Tourzel. 
 

ASSALIT III de TOURZEL. 
Autre Assalit (ou Assailly). 
D’après le Père Anselme, il était père de Morinot de Tourzel. 
 

Sceau d’Assalit en 1387. 
 
Il était aussi fils de Guillaume, et peut être neveu de Maurice dit Maurot de Tourzel. Nul acte 
ne confirme ces parentés, sauf les concordances des dates et les probabilités. 
Epoux le lundi après la fête de saint Jean 1351 de Marquise ou Marquèse d’Espinchal fille de 
Guillaume sgr d’Espinchal et de Besse. 
Il est dit écuyer, de la paroisse de Rongières, sgr de Tourzel, dans un acte par lequel, au nom 
de ses enfants, le mardy après Saint Hilaire 1364, il fait hommage au sgr de la Tour de sa 
terre de Besse appelée « del Chior » (du Chier, près Besse). 
Cet Assalit lll de Tourzel était aussi « pourvu de l’office de capitaine des ville et château de 
Nonette, aux gages de 100 francs d’or, par lettres de Jean duc de Berry, données le 1er 
septembre 1380 à Aygueperse ». 
Il est dit servant en qualité de bachelier (chevalier non adoubé) aux guerres de Guyenne et 
d’Auvergne en 1386 et 1387 sous le maréchal de Sancerre, avec 9 chevaliers et 70 écuyers de 
sa suite. 
Félix Grellet ajoute que « les comptes des amendes du Parlement des années 1393 et 1394, 
portent que son fils et lui « avoient été condamnez chacun en 1000 livres d’amende, pour 
sauvegarde enfrainte en la personne d’Albert du Sault qu’ils avoient battu et maltraité, et en 



avoient payé moitié, l’autre ayant été remise à son fils par lettres du 22 août 1394 ». CVSA, 
p.136. 
Son sceau, N°s 9027 et 9028 de la Collection Clairambault, est identique à celui de son fils 
Morinot. Ce qui confirme la filiation établie par le Père Anselme. 
Georges Paul ajoute comme preuves de cette filiation, deux patentes délivrées à Jean le 
Flament, l’une par Assalit le 12 mai 1388, et l’autre par Morinot le 14 novembre 1388. G 
Chabron confirme cette généalogie des de Tourzel. Audigier la fait remonter aux Comtes 
d’Auvergne ce qui n’est confirmé par aucun autre auteur.  BMA p 22. 
* Sa 1ère épouse fut Marquise ou Marquèse d’Espinchal, fille de Guillaume sgr d’Espinchal et 
Besse. Ils auraient été mariés en 1351, le lundy après la fête de saint Jean. Marquèse 
d’Espinchal était morte en 1364. 
D’où : 
1. Maurice, ou Maurin dit Morinot sgr de Tourzel ; 
2. Ecbole (autre Ecbole) de Tourzel, qui épousera Jean de Faydit en 1370 ; 
3. Bellore (autre Isabelle) de Tourzel qui épousera Pierre de la Volpillière ; 
* En second mariage, Assalit lll, épousera «  N ... », d’où deux demi-soeurs des précédents : 
4. Autre Isabelle de Tourzel, prieure de Lieu-Dieu (Authezat) en 1386 ; 
5. Catherine de Tourzel, prieure de Saint-Flour en 1386. 
 
Jean de TOURZEL. 
Ce Jean de Tourzel, apparenté à Guillaume père d’Assalit et grand père de Morinot, et peut-
être à Mauro chevalier en 1345, était époux d’une N… de Tournon.  BMA p 24. 
Messire Jean de Tourzel, époux de N... de Tournon (qui portait « Semé de France, parti au lion 
d’or langué de gueules. ») est mentionné dans un « armorial des alliances de la maison 
d’Allègre » communiqué par l’abbé Salier, garde de la bibliothèque du roi en 1730. 
CVSA, p.135. 
 
GUILLAUME DE TOURZEL. 
Guillaume était père d’un Assalit lll père de Morinot. Guillaume était donc le grand-père de 
Morinot de Tourzel. BMA p 24. Son fils Assalit lll pouvait être neveu de Maurice de Tourzel. 
C’est à ce Guillaume sgr de Tourzel que N. Dauphin d’Auvergne donna le droit de justice dans 
sa seigneurie de Tourzel. CVSA, p.135. 
 
BELLORE (Isabelle) de TOURZEL. 
Bellore, ou Isabelle de Tourzel, fille d’Assalit lll et de Marquèse d’Espinchal ; sœur de Morinot 
et d’Ecbole. 
Elle épouse Pierre de la Volpillière, damoiseau de Vodable, ainsi qu’indiqué dans une quittance 
du mardi après l’Annonciation 1380, que son mari donna à son beau père (Assalit lll), de 106 
francs d’or et d’un lit promis à sa femme en mariage. CVSA, p.136. 
 

 
Sceaux d’Assalit et de son fils dans la Collection Clairambault aux Archives Nationales. 
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